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reccnisiment de.P ' elreitU- et de Ili'hd 'il i- oî h **'*'~.rriçemeint e'i'l eut tde'du e um.ht in fb-il t r'tireèn:, et ,I convertir.par la cuisson en
presse, sevirontA' a<nir'dle bse aux'trniïux statisti Id, et ne bonilie d 'àbord .aire qu'on ré;.iit enuiîe à " coitoe
.deron*'Adeï'uin e:idre; polnr I aî p.bblintion e rel"é' pri. d' rPM patée,Mfi qi'elle're e neiti nri p1'ug'que la qliintit'é d'eau
diques 'daifs l'intérvållé'entre l.àr..eeîîsterts déen-nécessair pouri$détemþei-.

•hL'xpontò,.mñv(.clle'de 1876, q1i s'ouvriraà Philade . , Pour ileur aidnisil2trer eette nouritufe Liitsi épasie, les an-
phiîa*f6ifiiriin2C(itiadael ~in ~'hselle òaWiôrjMtii, &inîéiO glais se .servent dune .rnehine qfl- leur a enstarbrent réussi!,
propicei'd1óffriroix rinr'ds'dî moîfdé 'eit .. prod elior.s na-s t 'estunn pcè;de tréiiie .eroncée.nral dont une des paois
turelles, les fruits de ses industries, .ses encourageantï L ir-o- est jü've eþris le fond.j'usqu'à4. ou ouces da haiteurs
eh-ineÀ Ppptives. sur 2 u ,poces delarge' elleleit dsune au-desisd'u

"t!e fait''q'n- öétterande 'h de toutes !dtior n auge' d'fl& eepà'àiié.d'uiniþp'e t·deui b cuhe; anjette' lauiani
tiendri en· r . ïr l'prire d'ui pbenle et dann tenille da'n cette trhiu u ren'da, et i 'n'en tombe qu'aiu
.otie vnisin'wrcdiiiilédiat; sur letritoire d'un pedle a tai, doit tnt qué les cho p sert endoti-, 'ard

tinue poiter ni.'d'ardcnts ellortiIîon'r y pr.:re nvantageuse. le mnéiie sndclès , d'un sutre instruinent à la fnvetr- duqiel4e
Ment..:Je suis .oneînne qne votru'e.ïIllence et la nation uina- cochons,- vêrs les .defi.ier, jour. de l'engrais,•sort pris paI lea

diennd's'eriipf-erseront'dd s'n.wocièma.fîie.diiî qui ieroht.inlises iliuntre pattes, et ri'oit de lre dAuris leura tonemjnts cle la
en ture'ttïé%i.. * mcihoire, en sorte 4ue tout le.<¡u'ils avalent · jus4u au dernlei.

.. doói nmjlilîînt l&timþie 'prendre les dispositions -néces moment àe lear existence :tourne nu ,rofit de la graissa; rdis'
snire''ii 'éloque'de'·et re insi rietiv et' ni:gnifitque silenni . dès qu'ils laissent de leur mangeaille., et que l'appétit diminue
té,-qui'sèrà'li''sixi~ii&,'de · en genré.' ll. fde des expciltidns sensibleitent, ils ne tardent geir'e A réunir toutes les q'ua:tlités né.
firevincaIea'tdekisition cde di.striet, 'ddiseles difrenes s pour entrer dans le saloir; on ne doit digérer alors
provinuess'dii'CAisda;lir.enrêra des'c caitns favorablei'. güi ne de les tuer.

eront'Voirit''pîrdha', de-fair6el.hoix et éolleerion.d'objts, dimi >
nuera-le4 frais'de l'entreprise et niueri Ason succès." Qualité de la viande,

ASdp>antles à jdrcntes párties de laninal dont elles pro-
a povisions cultivateurs --~~ l., . erment.

Il~îMIüble''ilu'le ti:tö s qlu ibiteiit loii dès marchés,
qui'ônt* jiiirnellcitc be.îoin dl heanoip ld'obj.ts4 .qniels n e ,a qualité-des viandes varie nah-s..uleinent suivant la variété

peuvnta' procur"q'e eb i m leur de l'ani nil qui la produit, suivant l'Ag-. suivant le régime ali-
résidL.nèu.devraidnt' hv~ii êei.ôbjc'ts cn provision ; ils y trouve mentaire et lhygiène auxquels il est soumis, mais encore suivant
raiânt écunoriie'de nep; L trdieint pas ,obligés d les pairties de lniîal dont elles Proyiennont..
seaépliier 'si snitîi.rit, et'écoisoinie' d'argent, pui:que ce qu'on. La meilleure viande, dans leeespèces.bovine et ovne, se ed-
nchète'en gros ès.'tiòj.>rs ineilltiur ii:arché'que. ce qu'on achète contre en nss elarnue. le long du la colonne vertébride, au don;
en détnil ;- celëùdint pre.ue nille parton en-fit.. Le plus puis A'la croups anx.cuiszes, enfin aux épaules. On n'obtient que

grand dénfirieit ï*edriarquw d;:in la maison du riche laboureir de hn-viande de deuxième et troiième qlualité, tendineise ou men.
comme dassis. clle dli p.mvre journalier; 'pine öit.ils.îj'ne pro- brnneuse,'péu ngréable et peu f..eile a manger, dans les jamljes,
vblon-de"-ariiie'îir"ìiPiïx et des fouirrages polir leirs bestiaux du bas des côtes, .de la poitrine,. du -ventre, du cou et de la tzte.

Ils Aichiférit leir sóul, leur titille, leir savon livre A livre, et dépen- Les vicedres, soit des nm-tmifères, soit des ci-eaix; tels que
sdnt'.ouventplus tiponr les aller eh,-reher u ie pare roeuîr, poumons, intestins, foie, reins, cervelle. etc., sont généra-

q'' au _i i_.ent -u' u pres. lenent moins nourri-sants que la chair musculaire. Les parljes
' a çi dé c6 %îui*iêir itan lue Un gr .in 8 émi 1élatu;euses. telles que le pieds, la tête, ete, sont encore Momns

tiqul urnit i:iÏvéi d l .:rulysia">'il l'ildiienit eusous i n t
main, et il'fiiut l'aller eherehiri i trôis lieu8s
On~dira'pst-eile.que' l:f fylisprt des bishitnistés e.'i'pr.gnes Petite Chronique

n'ont pas îaz d'argent jour fiaire des provisie; tais c'e,-t
pire qu'ils n'ont ia ei le provisions qu'ils ont dépensé plu* I'agiculture dans:la Province de Quêbec.-2Voiei Ie rapport
d'argent. D'ailleurs il il'.st pas riéchire qi 'ls zehutent toit le lue fisait à la Société d'apiculture de Fraie. notre hnbile npi-
mém'u jon hîplii'rt dits rticles qi" lt'r asnt nsie, s:iires' eiltcur, AI. 'honias Valiqet, de'.st. IIilaire, dans la m .1, tanoût
peuvent indiflreument être iîelluis 'i toutes les époques. Il ne dernier. .C. rapport est. extrait de l'ApiieuUeur, Iivrison di.
s'agit que d'acheter ent une;ois, bon et l boit compte, ce qu'on mois'de ýeptembre.
achète-enilngt''furt chter'tfortmauvs. *... . " Lus apiculteurs de la:Province de Qnébec sont.dans la jois

'No "ne' preteuéitêd pas corriger nos cultivateurs de cette ia- nons.avons cette annéé une loine.récolte de miel, tdle que nous.
go ;'îiîis n'ou'nendpilv(n-i nîouîs 'uîuingîdber le le signaler comme nî'en avons puîi oie'depuis sept an. Nous ne nnus y attendions
une des ci ls p(ipuiut.s le la géne. qui -règne parmi guère f 'ens . du mànqune de fleurs du' llois-blanc. Cet arbre fl--

efx a - ' rit au 10 juillet, le trèfle binne 'fleurit A laimi-juint et cesse de
Ce-quê'nous disons':deu.% v.ntminatio * j.iîrnnièreà des sli- donner dii miel vers le temps de la fleuir dut lnis bn. Ce sont

pies laboireurs 't~dòs jonrnaliers s'aplilique égiilement nux riches d'ordinaire, ces deux fleutru qui nous doinent notre récolte de
propriétairespour d'uittres objts. Il est peu commun en' effiet, -miel. Cette année cst exceptionnelle;c'est-le trèfle blancqui a four-
d'en'voi- un qtui n'du' bois de construction et dà charronnage, des ni à lui seul, .une bonne récolte: le .bols-blane nous fit défhut
matérinux.p'or répirer,èltirà'batinients. Ont-ils'.un besoin ils en.- parce qlu'il.n été privé se ses feuilles 'par. une chenillequi mnange.
voisntcehez-le'harpiitieu c ii ¯lue iienisier, chez le, charron'quii aussii les fitilles'deinos pommlers C'est une jrandu perte pour

pcirfois'n'oitque' dlu hlui vi rt'et'par6'enséquent de peu de du. les abeilles q ié dý nt- pas 'jouir deù la' fleur du boit.blanc.-Cet
rée ;-chez*,himvnçn ut le cduvreiir, 1i, i.leir fait payer es ierres arbrehnut de'40 A 50 pieds; estfdirni'depu'is le bas, de'longues

et le rd.-auî' uïie fiî ph ler. ; . '' '.' br:inehes..qui se'clargent de fleurq, et'dure de dix à quinze jours.
Le'veriÜiblé'emlirit deîcondiiitè- ne oniste rii A épargnei sur -- Nous avons dija un joli .cornmencement- d.arécolte en main,

sa nobrritre'deiiinäière â'.'prive de tonit, iini A tirer le-meil et aujourd'hui, une pluiè nous arrive et- fécondera la terre et -fe.
leur-parti die'se ren':gpömr- dieiiri'ioi î's'omrii'e de.'e-adé- ria durer le.trèfle blane.eneoro quelques seines; par boitheur

penss,'etaimeiln-tr-elenidatt la ma%'ie'de ses 'jouis§a'ies Or, nos champs et nos routes sont. blanchis de la fleur deen trèfie.n
un dés'moyeñs dparviniiir'A pe'doublô!but-eIt la prévòyarc. Le miel a'ass'dains m'es petites bottea est blnc et a la pliuî

. .. "..':- . .*- -' belle :qppa!ence; aussi les épiciers de loitréaîl m'écrivent tour
rnier as'jàuxsîce Pàngr'ais d 'n cdohon a tour pour s'asstIrer'd'avoir ma récolte. De mou côté; t'ai pris

. . ~,rlé dmoyen de faire le plus..de miel, à raison 'du besoin d argent.
ANn6s'ur q'u'on lippròehe de 'engrais, et que l'aninal go rgé Le mobilisnie 'est,' eamscontredit, ce qu'il y a de phii commode;

d'aliment n'a plus une grande énergie, il faut délayer dans l'eau dès qu'un essaim sort, je le loge dans une boite et aussitôt je.lève


